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Machintruc raconte la genèse de l’objet dans la vie des hommes. Comique et philosophique, 
EGVVG�JKUVQKTG�VTCSWG�NC�PCVWTG�FG�PQVTG�TGNCVKQP�CXGE�NGU�QDLGVU�GV�QHHTG�WPG�TÅƃGZKQP�UWT�PQVTG�
TCRRQTV�¼�NC�EQPUQOOCVKQP�GV�CW�OQPFG��.G�TÅEKV�UoÅNQKIPG�FG�NC�TÅCNKVÅ�RQWT�OKGWZ�RCTNGT�FoGNNG��
c’est ainsi que tout commence dans un temps qui n’appartient pas à notre calendrier et dans une 
ville imaginaire nommée Machintruc. Cette ville possède une particularité, on n’y trouve pas de 
choses, pas de trucs, pas d’objets.

Jusqu’au jour où un Machintruquois sent le besoin de fabriquer quelque chose. Et voici que le 
RTGOKGT�VTWE�HWV�ETÅÅ��2QUUÅFGT�WP�VTWE�GUV�VTÄU�GZEKVCPV�GV�WPG�ITCPFG�CXGPVWTG�EQOOGPEG�QÕ�KN�
sera question de mouchoirs, de chaises, de tasses à café, de balais et de poubelles...

Comment on a pu vivre sans les choses ? se demandent les Machintruquois.

Mais l’histoire ne s’arrête pas, elle continue son périple à la merci des ambitions, des rêves et des 
peurs des Machintruquois. La roue tourne, les valeurs changent et, comme tout le monde le sait, 
toute nouvelle situation porte en elle la semence d’une nouvelle morale. À Machintruc ce qui 
avant était inacceptable devient soudain acceptable, l’intolérable devient tolérable et c’est ainsi 
que la révolte des choses gronde.

Machintruc, jongle avec l‘absurde et le poétique, l‘engagement et la légèreté, l‘impertinence et 
NC�VGPFTGUUG��.nJKUVQKTG�FG�EGVVG�XKNNG�KOCIKPCKTG��RGWRNÅG�FG�RGTUQPPCIGU�FÅECNÅU�SWK�TGƃÄVGPV��¼�
leur façon, notre quotidien, c‘est une parabole moderne, une anamorphose lumineuse qui nous 
pousse à nous regarder sous un autre angle.

Une scène, nue, un plein feu, tout ce qu’il y a de plus sobre, et une chaise, seule. 
Alberto Garcia, comédien catalano=belgo=hispano=germanique apatride, s’en 
empare, pour danser en Pierrot Lunaire la fable humaine, faisant du théâtre, l’art et 
le lieu, un moment de jubilation dont on ne sortira pas indemne.

Eric Prémel
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NOTE D’INTENTION

+N�[�C�WP�RCTCNNÅNKUOG�GPVTG�ETÅGT�WP�URGEVCENG�GV�CXQKT�WP�GPHCPV��&CPU�NGU�FGWZ�ECU�QP�FÅEKFG�FoGP�
faire/avoir un et puis on met tout en œuvre pour que la conception, la naissance et le dévelop-
pement se passent dans les meilleures conditions. Mais, comme tout le monde le sait, des fois, 
les enfants viennent par accident.

Machintruc est le fruit d’un accident. Une compagnie de théâtre m’avait proposé de faire la mise 
en scène d’un spectacle qui serait joué avec des objets de la vie quotidienne. Oui, d’accord, 
je leur ai dit, mais avez-vous une histoire ? Et la réponse fut « On n’en a pas, mais on trouvera 
quelque chose au cours des improvisations ». J’ai horreur de ces créations qui naviguent à la 
OGTEK�FGU�KORTQXKUCVKQPU���EGWZ�SWK�QPV�VTCXCKNNÅ�CXGE�OQK�EQPPCKUUGPV�NC�ITCPFG�KORQTVCPEG�SWG�
LoCEEQTFG�¼�NC�FTCOCVWTIKG��,oCK�RTKU�FQPE�FGWZ�UGOCKPGU�RQWT�VGPVGT�FG�VTQWXGT�WPG�JKUVQKTG�CW�
service de laquelle on pourrait improviser, mais comme je n’en trouvais pas, alors je me suis mis 
¼�NoÅETKTG��,G�PG�UCXCKU�RCU�RCT�QÕ�EQOOGPEGT�OCKU�LoCK�VTQWXÅ�RCT�QÕ�ƂPKT�GP�OoKPURKTCPV�FG�EGU�
EQPVGU�ÅVKQNQIKSWGU�SWG�NoQP�VTQWXG�FCPU�VQWVGU�NGU�EWNVWTGU�GV�SWK�GZRNKSWGPV�NGU�RJÅPQOÄPGU�
de la nature. Ce sont des contes qui nous disent pourquoi les girafes ont le cou long, pourquoi 
NGU�E[ENGU�FG�NC�NWPG�GZKUVGPV��RQWTSWQK�KN�[�C�NG�LQWT�GV�NC�PWKV��RQWTSWQK�KN�[�C�FGU�JQOOGU�GV�FGU�
HGOOGU��GVE����,G�EJGTEJCKU�FQPE�WP�EQPVG�SWK�PoÅVCKV�RCU�GPEQTG�ÅETKV�OCKU�SWK�ƂPKUUCKV�RCT���et 
c’est pour cette raison qu’aujourd’hui les choses ne bougent plus ». Comme vous le voyez, la 
ETÅCVWTG�GUV�OÆOG�PÅG�RCT�NGU�RKGFU��ECT�LG�EQOOGPÃCKU�CXGE�NC�ƂP�FG�NoJKUVQKTG�GV�RQWT�CXCPEGT��
LoÅVCKU�QDNKIÅ�FG�TGEWNGT�XGTU�NG�FÅDWV�GP�OG�FKUCPV��RCT�GZGORNG��SWG�UK�NGU�EJQUGU�PG�DQWIGCKGPV�
plus, c’était parce qu’elles avaient bougé auparavant. Pourquoi elles ont arrêté de le faire ? Parce 
qu’elles étaient maltraités. Mais est-ce qu’avant cela elles avaient été aimées ? Oui, très aimées. 
Et c’est ainsi que de question en réponse je suis arrivé à Machintruc, ville imaginaire et sans ob-
jet, où un jour un Machintruquois eut l’idée de faire la première Chose. 

Sur quatre pages l’enfant était né par les pieds, mais né tout de même. Machintruc présentait 
cependant une petite faiblesse, celle de ne pas avoir de protagoniste. Le récit retrace l’histoire 
FW�RGWRNG�OCEJKPVTWSWQKU��EGRGPFCPV��RQWT�NWK�FQPPGT�EJCKT��KN�HCNNCKV�CDUQNWOGPV�VTQWXGT�FGWZ�
ou trois personnages qu’ont retrouverait tout au long du récit. Une fois cela fait, Machintruc avait 
une structure dramaturgique solide qui lui permettait de se mettre debout et d’avancer. Vous 
OoGZEWUGTG\�FG�I¾VKƂGT�GP�DQP�RÄTG��OCKU�NC�ETÅCVWTG�ÅVCKV�DGNNG��GNNG�CXCKV�DGCWEQWR�¼�FKTG�GV�
puis, surtout, elle avait toute la tête de son père, car si Machintruc s’éloignait de la réalité, c’était 
RQWT�OKGWZ�RCTNGT�FoGNNG�VQWV�GP�TGUVCPV�VTÄU�ƂFÄNG�¼�OGU�RTQRTGU�KPSWKÅVWFGU�UWT�NC�UKVWCVKQP�FW�
monde. Si j’avais cherché à écrire une pièce pour dire tout ce que Machintruc raconte, je suis 
certain que je n’en aurais pas écrit une autre. C’est le hasard, dans l’urgence de dépanner une 
compagnie de théâtre, qui me l’a fait découvrir.

+N�[�C�WP�RCUUCIG�FG�NC�O[VJQNQIKG�ITGESWG�SWK�TCEQPVG�SWG�/ÅFWUG�C�NG�RQWXQKT�FG�RÅVTKƂGT�EGNWK�
qui la regarde. Persée parvient à la décapiter sans la regarder, ou plutôt en la regardant à travers 
NG�TGƃGV�FG�UQP�DQWENKGT��+N�PoC�RCU�ÅVÅ�RÅVTKƂÅ�RCTEG�SWG�EG�PoGUV�RCU�/ÅFWUG�SWoKN�C�XWG��OCKU�UC�
représentation. Créer cette représentation est bien une de plus belles fonctions du théâtre. Notre 
OQPFG�EJCPIG�¼�WPG�XKVGUUG�XGTVKIKPGWUG��UK�QP�NG�TGICTFG�FKTGEVGOGPV�KN�PQWU�GHHTCKG�GV�RÅVTKƂG�
CXGE�UGU�TCPIÅGU�FG�FGPVU�PWOÅTKSWGU��KN�PQWU�ETCEJG�¼�NC�ƂIWTG�WPG�EQPUQOOCVKQP�FÅNKTCPVG�
qui a fait de l’être humain même ; une marchandise. Machintruc, en bon bouclier, nous permet 
de regarder ce monde, de le comprendre et d’en rire sans pour autant succomber à la frayeur.

Machintruc�PQWU�KPXKVG�¼�RCTVCIGT�WPG�TÅƃGZKQP�UWT�PQVTG�TCRRQTV�CWZ���EJQUGU���GV�CW�OQPFG��
Pour ce faire j’ai choisi un langage théâtral sobre : une scène nue, une création lumière modu-
lable et une chaise. Tout se passe dans cette capacité du spectateur à transformer les mots et les 
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« …Je n’en dirai pas plus sur l’intrigue pour vous laisser le plaisir de découvrir par vous-même les 
OWNVKRNGU�TGDQPFKUUGOGPVU�FoWP�TÅEKV�VQWV�GP�ƂPGUUG�GV�GP�UWDVKNKVÅ�OGPÅ�VCODQWT�DCVVCPV�RCT�
Alberto Garcia Sanchez (ce spectacle est régulièrement repris sur scène à travers toute la France). 
Sachez juste qu’après avoir assisté à cette représentation, vous ne regarderez plus jamais du 
même œil les objets les plus banals qui vous entourent, une chaise, un stylo, une théière, une 
tasse, etc. Et que derrière ce conte en apparence simple et sans effet scénique, se cache une 
XÅTKVCDNG�TÅƃGZKQP�UWT�PQVTG�TCRRQTV�SWQVKFKGP�CWZ�QDLGVU�GV�UWT�NC�UQEKÅVÅ�FG�EQPUQOOCVKQP�
¼�
outrance) dans laquelle nous vivons… 
… Par ailleurs, un autre aspect très séduisant de ce spectacle tient à sa grande inventivité en 
OCVKÄTG�VGZVWGNNG��2CU�ÅVQPPCPV�SWoKN�CKV�ÅVÅ�EQPÃW��EQOOG�KPFKSWÅ�UWT�UQP�CHƂEJG����GP�EQORNK-
EKVÅ�CXGE�2ÅRKVQ�/CVÅQ����ECT�QP�TGVTQWXG�EJG\�EGU�FGWZ�CTVKUVGU�WPG�OÆOG�RCUUKQP�FG�NC�NCPIWG�
HTCPÃCKUG��WP�OÆOG�COQWT�FGU�OQVU��GV�WPG�OÆOG�JCDKNGVÅ�¼�LQWGT�CXGE�GWZ�RQWT�FQPPGT�WPG�
XKUKQP�RQÅVKSWG�FW�SWQVKFKGP�NG�RNWU�DCPCN��%GVVG�HCÃQP�DKGP�¼�GWZ�FQPV�KNU�CTTKXGPV�¼�KOCIKPGT�FGU�
situations particulièrement loufoques et pittoresques à partir d’objets anodins, et à construire, 
TKGP�SWoCXGE�FGU�RCTQNGU�� VQWV�WP�WPKXGTU�DCTQSWG�GV� KOCIKPCKTG��RTQEWTG�CWZ�URGEVCVGWTU�WPG�
sensation de dépaysement très jouissive. »
 

Cristina Marino, dans Le Monde, Septembre 2016

gestes en histoire : l’imagination.  Platon disait de la parole du conteur « les images parlées (Que 
c’est beau !) qui donnent l’illusion que ce qui est dit est vrai ». Le style du jongleur est le cinéma 
FW�RCWXTG��LWUVGOGPV�RCTEG�SWoKN�GUV�UGWN�CXGE�UC�XQKZ�GV�UQP�EQTRU��UCPU�FÅEQT��PK�EQUVWOG��PK�CTVK-
ƂEG�SWK�RWKUUG�EQWRGT�NGU�CKNGU�FG�NoKOCIG
KPCVKQP����N¼�GUV�DKGP�NG�VTÅUQT�FG�NoCTV�FG�NoKPVGTRTÅVCVKQP��
mais surtout de l’art d’être spectateur ; je n’arrêterai jamais de revendiquer le rôle du spectateur 
dans la création théâtrale car c’est lui, en chevalier solitaire, qui fait face au dragon de l’ennui 
RQWT�QDVGPKT�FTQKV�FG�RCUUCIG�FCPU�EG�TQ[CWOG�QÕ�NGU�GZVTÆOGU�UG�VQWEJGPV�GV�QÕ�WP�OKPKOWO�
de moyens rime avec d’(in)imaginables richesses. 

Je revendique un théâtre qui n’ait pas peur de la simplicité, qui ose se servir de l’effet quand il 
est sûr qu’il se met au service de la beauté, de la raison, de l’idée, de la poésie… un théâtre qui 
CKV� NC�HQTEG�GV�NC�IÅPÅTQUKVÅ�FG�UCETKƂGT�EGV�GHHGV�SWCPF�EGNWK�EK�MKFPCRRG�NC�ETÅCVKQP�VJÅ¾VTCNG��
perturbe la raison, efface l’idée, se moque de la beauté et étouffe la poésie. Un théâtre libre des 
langages imposés ; capable de réinventer la parole ; capable de trouver de nouvelles stratégies 
scéniques qui puissent être la représentation de notre monde.
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Comédienne et spécialiste de théâtre visuel et d’objets diplômée de 
l’École supérieure de musique et des arts vivants de la ville de Stuttgart en  
Allemagne, Sigrun Kilger cofonde la compagnie Ensemble Materialtheater 
en 1986. Cette compagnie a, dès ses débuts, une vocation internationale. 
Sigrun Kilger travaille ainsi avec des artistes tels que l’actrice Miriam Goldsch-
midt, le conteur congolais Hubert Mahela, le comédien Gyula Molnàr et 
CXGE�NC�EQORCIPKG�5MCRRC�FG�/CTUGKNNG��.GU�URGEVCENGU�TÅCNKUÅU�RCT�5KITWP�
-KNIGT�UQPV�RTQITCOOÅU�GV�RTKOÅU�NQTU�FG�PQODTGWZ�HGUVKXCNU�KPVGTPCVKQPCWZ�� 
L’ Ensemble Materialtheater est considéré par la critique comme une des 

Sigrun Kilger

compagnies les plus dynamiques et les plus originales du monde du théâtre visuel et d’objets mettant son 
style empreint d’humour au service de thèmes socio-politiques actuels.
Sigrun Kilger anime aussi des stages sur la manipulation théâtrale des objets. Elle est membre en tant que 
EJCPVGWUG�GV�IWKVCTKUVG�FW�ITQWRG�OWUKECN����4Ï\U½M���

Conteur, comédien, auteur et formateur, Pépito Matéo trace son propre chemin 
dans la forêt de l’imaginaire contemporain, dans une recherche sur l’écriture 
orale et le jeu. Dans les premières années de son parcours, il se lance dans 
VQWU�NGU�TÐNGU�GP�FÅEQWXTCPV�$TGEJV��8KCP��+QPGUEQ��#FCOQX��-CHMC��#TVCWF��/K-
EJCWZ��&CTKQ� (Q�� GVE���� +N�OGV� FG� NoQTFTG� FCPU� UGU� TÆXGU� GV� VTQWXG� UQP� RTQRTG�
chemin comme conteur en créant des spectacles de sa propre plume. Paral-
lèlement, il soutient une thèse de doctorat consacrée au conteur et au théâtre  
moderne et il devient chargé de cours à l’université de Paris VIII. 

Pépito Matéo

Depuis plus d’une vingtaine d’années, il participe à tous les grands rendez-vous des arts de la parole, tant 
GP�(TCPEG�SWo¼�NoÅVTCPIGT��+N�RTÅUGPVG�ÅICNGOGPV�UGU�URGEVCENGU�GP�GURCIPQN�GV�RWDNKG�FGU�CTVKENGU�FCPU�
des revues françaises et étrangères.

.G�RCTEQWTU�Fo#NDGTVQ�)CTEÉC�EQOOGPEG�¼�$CTEGNQPG�UQWU�NoKPƃWGPEG�FW�VJÅ¾VTG�
catalan de la post-dictature franquiste. Il combine sa participation dans des 
PQODTGWZ�HGUVKXCNU�KPVGTPCVKQPCWZ�FG�VJÅ¾VTG�GP�'URCIPG�GV�GP�#OÅTKSWG�NCVKPG�
avec son engagement dans la réalité sociale et politique. 
En 1991 il quitte Barcelone pour suivre la formation de l’Ecole Internationale 
FG� 6JÅ¾VTG� .CUUCCF� ¼� $TWZGNNGU�� +N� RCTVKEKRG� GPUWKVG� ¼� FGU� ETÅCVKQPU� CXGE� FGU� 
EQORCIPKGU�DGNIGU�FCPU�NG�DWV�FoGZRNQTGT�GV�FoCRRTGPFTG�C�OCKVTKUGT�NGU�FKHHÅ-
rents styles de théâtre. Toujours emporté par son inquiétude sociale, il anime 
des ateliers de formations dans le milieu pénitencier en Belgique. 
Il entre en collaboration avec la compagnie allemande Ensemble Materialthea-
ter de Stuttgart avec des spectacles qui font le tour du monde. Timidement 
il fait ses premiers pas dans la mise en scène avec Michèle Nguyen et avec la  

Alberto García Sánchez

EQORCIPKG�.G�%JKGP�3WK�6QWUUG�GP�$GNIKSWG��2NWU�VCTF�EoGUV�No'PUGODNG�/CVGTKCNVJGCVGT�SWK�NWK�EQPƂG�NC�
mise en scène de plusieurs de ses spectacles, et bientôt il est sollicité pour diriger des compagnies de 
VJÅ¾VTG�GP�5WKUUG��GP�(TCPEG��GP�$GNIKSWG�GV�CW�3WÅDGE��.G�(GUVKXCN�(KFGPC�4WJT6TKGPPCNG� NWK�EQPƂG�NC�
mise en scène de la coproduction franco-allemande-congolaise Le Cadeau.
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Directrice Soraya Amrani
0032 (0) 494 36 49 73
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(uniquement durant le Festival d’Avignon)

Durée 80 minutes
Espace idéal ��Z��O
Hauteur sous perche 5m
Cachet nous contacter  

4GXWG�FG�RTGUUG��RJQVQU�FKURQPKDNGU��ƂEJG�VGEJPKSWG�GV�FQUUKGT�FG�RTÅUGPVCVKQP�EQORNGV�UWT�
www.chargedurhinoceros.be  

De et par Alberto García Sánchez.
Avec la complicité de Pépito Matéo.
Et la collaboration de Silgrun Kilger.
Création lumière Luigi Consalvo
Graphisme Robert Voss
Une production du Théâtre Octobre et de l’Ensemble Materialtheater
Avec l’aide de�NC�/CKUQP�FG�No1TCNKVÅ�GV�NG�(GUVKXCN�FW�%QPVG�FG�%CRDTGVQP
Soutenu par MACS Communauté de communes Maremne Adour Côte Sud et l’Association Gustave.
Diffusion La Charge du Rhinocéros.
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